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Ptfbné
terminés,car deux ou trois ou­
vriers s'occupaient à planter dea 
arbustes et à élever des massifs 
aux endroits où, pendans son en­
fance, Manuel avait vu l’herbe 
pousser à l’aventure, drue et fol.

Le château lai aussi avait un 
tout autre raspect; les maisons 
ont leur caractère comme les 
hommes, et Manuel avait tou-; 
jours connu à Maison Fort une 
physionomie triste et mausade; 
à présent, il lui semblait pim- 
pan' et gracieux; il avait perdu 
son allure sérieuse.

D’en bas, il s’apercevait d’in- 
novatios réc.-mm«-nt apportées, 
comme par exemple, celle d’une 
vaste serre qui communiquait 
avec le grand salon, et dont on 
pouvait admirer de la p louse 
les plantes et les fleurs rares.

— Eh! mais, se disait Manuel 
je trouve tout cela très bien, moi 
jusqu’ici, je n’ai que des éloges
à donner........ et je ne regrette
qu’une choce, c’est que mon père 
ne se soit pas décidé plus tôt 
faire de Maison-F >rt une demeu-

CHOTEL-cusHiHG ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

mmm et a grand marche

PETROLES Iria n’est pas
—Alors, c’est encore plus gra­

ve que je pensais ........
—Qu’entendez-vous par là?
— Permettez-moi de ne pas

m’expliquer davantage........
—Et si

Mais le baron se mit àrire et ne
le laissa pas continuer........

— ih! tu as raison 
rapi elle, à présent........Cinq mil­
le francs par mois . 
voulais pas, d’abord
encore malade en ce temps là.....
mais Maria a tellement insisté 
que je me suis laissé convaincre.. 
Elle a trouvé tant de bonnes rai- 

meilleurs les unes que 
les a’ très, que finalement j’ai cé- 

Ah! monsieur, vous devez
à Maria une belle ch mdelle........
car t-i vous n’avez pas fait plus 
tôt connaissance avec les usuriers 
parisiens, c’est à elle que vous le 
devez! Et dire que j’avais oublié. 
Il est vrai que c’est Maria qui s’é­
tait chargée de cet envoi meusu- 

Vous la rerae’cierez, j’espè-

M 'm
?

J’étaisET .

Huiles pour les Machines.
BUST

VENTE EN G-ROS PAR

L.A.

M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea Vaooienne maison 

Cushing ’ t-ur la rue Nicho­
las vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra ioujours des

le. je l’exigeais? «
—Je serais obligé de vous dé- j £ 

sobuir.
Après un silence, Manuel reprit: j 
—Je vous jure, mon père que j g 

je voudais croire au parfait dé h 
sinh ressement de cette femme .. j « 
M is est-ce possible?

—Où voyez «vous 
ch z elle, d’une arrière-pensée 

—Hélas! mon père, quel est 
votre aveuglement pour me 
poser semblable question?

- - Mais enc re?
Regardez autour de vous et 

Lorsque
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CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
— et tousjjles PRIX, chez-----------' OIL No. IMS Bue Nasse*.

e1. SERVEZ-VOUS dePour FABRICANTSO O-, tout vous répondra 
cette femme est arrivé au château 
c’est aux dome tiques qu’elle 
s’est mêlée parce que c’est pour 
remplir l’emploi d’une domesti­
que qu’elle est venu \
Eli * a mangé à l’office, elle a 
couché sous les t if. C’était sa 
place. D l’offi'.e vous l’avez fait 
desc ndre dans l’appartement 
voisin du vôtre, sins respect pour 
ma mère dont elle occupe le lit.

—Cett ' jeune femme, quoi que 
vous en di-iez, ar- çu une éduca­
tion soignée. La misère 1 avait 
fait tomber en service* Je l’ai 
relevée. J’ai gagné sa reconnais­
sance eu la retirant de l’office où 
elle était en butte aux plaisante­
ries et aux petites cruautés des 
cochers et des valets d’écurie, 
Et si vous la retrouvez dans 

effet,

HARKIS & CAMPBELLr ?
Ma ïuelétait blême.
Madame Jordannet < ntra ; elle 

avait eu le temps de se rem tire 
des insultas du jeune homor t son 
visage était souriant; elle s’ai 
procha du baron et avec dou- 
c ur :

Les POND’SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d’Yeux 
Hémorrhoïdes 
Hémorrhagies 
Inflammations teSiS %*%£'£ „ES

Bloc DE l’Hotel Russell
OTTAW-A_i I PIANOS NEXTRACT Sont aussi 

pianos Chicl 
et Haines, 

orgues ha

agei
Cette ancienne eu uuiiorable maison de meubles, d’Ottawa 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

AVIS Ilï — Comment vous trouvez-vous
mon ami........ La promenade ne
vous a-t-elle pas fat i gu ?
—Moi? je me sens les jambes et

l’estomac d’un j une homm *......
Nous allons dîner........ Ma »uel,
offre ton bras à Mari »!

Manuel était resté immobile.
Son pèr demanda :

— Eh bien, tu ne m’as pas en­
tendu?
—Pardonnez-moi, mon père, dit 

le jeune
mais je n’ai pas l’habitude de re­
cevoir mes domestiques à ma ta- l’appartement qui lut, en
ble........ Vous «ne permettez d‘ celui de votre mère, c’est
me retirer........ malade encore, ayant souvent

Maria s’éta t arrêtée sur le seuil besoin d’aide et craignant une 
de la salle à mang r. rechute, je préférais que madame

So i calme et impénétrable vi- Jordannet ne m»; quittât point, 
sage exprimait la sérénité parlai- fût toujours à portée de ma voix 
t». On eût juré que les paro e; et prête à me secourir. Vous 
du jeune b iron n’était point par- voyez monsieur qu » mes expli- 
v. nues jusqu à son or itle. ca'ious sont plus simples que

Quant au vl illard 1-colère al- vos conjectures....... Remarquez
lumait dan-» ses yeux'd s lurent*s que, pour ne point rompre une 
inaccoutumées. s -coude fois, je condescends à
—Monsieur, dit-il d’une voix vous donner ces explications que 

brève et impérieuse, je vous i je pouvais vous refuser pu re­
prié d être prudent dans vos dis- ment et f implement II est au
cours........ Je ne vous terai pas m ins bizarr •, cependant, de voir
deux fois la mêm • recommanda- un fis oublier 
tion... Vous pouvez rentrer chez 
vous : je vais ordonner qu’on

re agréable 6v , plaisante 
m’y s.-rais moins enn yé jadis, 
et j'y serais p ut être encore au- 
jourdh-ii........

Des domestiques, 
bleumaiine à liserés rouges al­
laient, e». venaient, dans le vesti 
bule, silencieux et très stylés.

L’un d’eux s’approcha de M - 
nuel en s’inclinant.

Celui-ci s’arrêta.
Ces figures étaient étrangères 

pour lui. l)e son temps, le baron 
avait toulours gardé le même 
personnel où se trouvaient deux 
où tr. is x ieux serviteurs dont le 
dévouement à la famille s’é ait 
manil'es é en plusieurs occasions; 
ces braves gen , qui avaient éle- 

I vé Manuel, qui lui avaient ap­
pris à monter à < hoval, qui lui 
avaient ap ris à tirer son pre­
mier coup de lusil, u’étaient 
plus là........

Le jeune homme en fut imprvs 
sionné.......

11 n’y avait pas ju-qu’à cette 
livrée, qu il ne connaissait point, 
qui ne le surprit et n le ,laissât 
(leçon tenanc !

— Que désire monsieur? fit. !e 
valet poliment.

Manuel tressaillit.
Cette qu.'ulion, si simple, le

frappa droit au cœr.r........ il lui
causa la sensation d une douieur

Je

Vins de porte, Sherry d’Ivision, 
Rh un pur de Jamaïque, et Rye del

R *1, . premiers médecins recomman- 
boissons dans les

10 four font de Reduction jut loot Achat Argent C »mpt *uten livrée
dent hautement 
cas où des stimulants sont néccssai-

Grand as-or 

de seconde r 
variant de $21C. NEVILLE, HAKK1S & CAMPBELL

le mar. vhè il'Otlawa. homme avec fermeté,I
3=: NOUVEAU ! ! Coin Iles rues O’Connor et flueen j (Près de la rue Sparks)^ L’emploi de la Semoulê 

Æîlor Mouriia est recommandé
F que. Conditions de 

$10,00 par mois.aux femmes enceintes, aux 
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 
des remerciements à M. Mouriès; 
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d'encouragement au 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une si 
heureuse influence 
tion des maladies et 

nfants.

ircmivrc classe au
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C. NEVILLE TROUETTEdosur la diminu- 
de la mortalité CONTRE

Mig mines, Manne de Têt'. Névralgies 
Coliques, .lutlune. Emphysème. Oontte 

Il h iiiiiatisme, Sciatique et DOULEURS en général.
.-.f., toln l'A.VTIi'VHl.W Ut THOI'KTTK

Vente en Gros à F.ris, B. MAZIBP., Pharmi», 294, hould Voltaire
Depositaire à Ottawa : D' F X. valade.

Ed. MORIN & C*. - A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON

de
L’u5 ’B TT.I LLETON de la Semoult Mouriè» * 

mme pendant la gros­
sesse et la lactation et chez l’enfant 
pendant la dentition et la crois­
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est join 
chaque flacon.

Fabr°n et gros : Maison L. Frere, 
19. rue Jacob. Paris.

LE

BARON O’HALBRET un moment 
toutes les sottes fredaines de ea 
vie à Paria pour venir objarguer 
son père. De quel dro t, vrairn ■ nt 

— Du d oit que me donne la 
profonde affection qne je vous 
porte et dont vous ne pouvez 
douter. Je découvre uu danger 
qui vous menace 
N’est ce pas mon devoir de vous 
en avertir?

te à“PAR■ A Québec ; Dr
BT DANS TOUTES LUS i'UINCIPALSS PHARMACIES EN Curieux

Ou mande de 
nommé hrai k Da 
comme l’homme ! 
cette ville depuis 
tre jour en monta 
un tiain de la ba 

• jouer, le deux de i 
“ Voilà vingt ai 

chais! ” s'est écrié 
^-jffaï-saiit la carte a 

manifestation de, 
bord beaucoup in 
gnons de voyage, 
un toqué, se disait 
que d’autres le pre 
que joueur snpersi 
tion liait les caries 
vait dans la rue et 
publics, et lui a 
pour réunir ainsi \ 

Au bout de dix t 
quail que treize ca 
treize ans il ne lui 
que quatre : ie val» 
et le deux de carr 
pique. 11 lui a fal

JULES MARY vous y s rve...
Et. se tournant vers Maria Jor­

dannet :
— Madame, veuillez prendre 

bras, et je vous supplie de ne 
pas tenir c mpte de ce qui vient 
d’être dit...

— Cependant, dit- lie, je ne 
voudrais p isêtre un obstacle en
tr - votre fils et v< us et vous........
Vous avez sans doute bien des
confide ices à vous faire ............
C’est moi qui les empêjhe ........
Je v »is me retirer.

—je ne le veux pas.............
— Lorsque vo is aurez pat lé à 

M. le baron, il aura sans doute 
l’esprit plus calme. Alors; je re­
viendrai ............Cela m’évite*a,
des humiliations et des hontes

—Je n’y consentirai pas ........
Mon (ils — et je le dis hautement 
devant lui est un écervelé dont 
le cœur, je l’espère, vaut mie . x 
que l'esprit. La nuit calmera 
ses nerfs. D main, je le trouve­
rai plus rassis et mieux en état 
de réfléchir. Ne nous occupons
plus de lui. ma chère Maria........
Si cette discuti n durait davan­
tage, elle m’enlèverait l’appétit.. 
On retrouve tout, dans la vie, 
excepté un bou dîner p rdu!
Il lança un regard ironique à 
Manuel, qui le régir d t doulou­
reusement, et il eutradans la sal­
le à manger, gaillard et le pied

lALAùts D'ESTOMAC(Su Ut)

ES; J.QOeOOOOO€KM>O^OOCHMMH>€HHW

h UNIMENT GÈNE AU J
35 ANS DE SUCCÈS |)

a’guo........
. . .. . , Ainsi, il entrait au château

-Mon Dieu mon v.eil am. comme an étranger!........
que se pass-t-.l doue. [| Be nomma Le va'et se co

Le do leur le mit au courant ,ond|t en excaai!n.
Comme Manuel g attendait a _ Monaienr le bi>r0 , eal 6 Ia 

quelque t. r ible malheur, il ne ,,romenade nvec madam0, dit-il. 
imt s empêcher d éprouver un y„e monail>ur veuillo bie 
soulagj.me.it en apprenant que ,a peiue de sc rendre „ 60„ ap. 
le baron-e p'-rtatt au contraire pa,tement. L’arrivée de monsieur 
ties ban, et qu il n était qu s était prévu, car out eat prêt pour 
tion. dan-» la maladie dont Mena » 1r
ger avait pu, que d • 1 lui uence En attendant que son père fat 
.,ue sa gouvernante prenait sur de r, tour ,, éll?tr„ dilll6 Va . 
1 appt du vieillard et d ' 1 auto- arlvment ui lui était réservé; 
.ne quelle s arrogeait dans 1» j jj «marqua que le château avait 
maison . été réc mment meublé; les murs

-Yousm avez ia.t une peur! du veatlbule et de corridors
.......... i ai cru que mon per.' étaient tendus de riches tapisse-

e a tmort- ouqu'l é aitfcu” riea; d’épais tapis d’Orieut cou 
■T ai vn illi de du ans d puis le vraient je et et amorti8.
jour • u | ai reçu votre lettre. aaieDt Je brult !iea pjs; jea au.

Le docteur Ménager le regar- u|v„s , lui rappe&e„t sou eu- 
da.t avec une douloureuse sur t ^ iè“s j,.UQl.ase. à 
prise et Manuel s en aperçut: ch lcull ^ quel8 étaient attachée 

-Permettez-mo. de croire qu au,an( de aouvenlra ou trlate ou 
vos craintes sont exagérées, mon charmau ttVaient disparu pour 
vieil ami dit-, 1.... . et vraiment, falre place à des meub'es plus 
e s craintes, je ne les comprends |axue‘ plaa riches, en rapport 

car vous ne me les aTec ,a jortone du baron; le bo , 
goût qui présidait à ces change­
ments, trahissait la main d’une 
femme intelligente et délicate.

Et l’on s’était informé de ses 
fantai-ies, 1 on avait appris son 

des bib dots rar s et des 
tableaux précieux, car Manuel 
trouva autour de lui, avec des 
paysages signés Rousseau et Co­
rot, des armes richement damas­
quinées, des anciennes porc flui­

de Sèvr. s, de jolis groupes 
en ancienne porcelaine de Saxe, 
des flambjaux de Delff, une pen 
dule Louis XV, composée d’orne­
ments rocailleseu bronz • ciselé et 
doré et des figurines bizarres en 
vieux saxe; des meub es en mar- 
queteiie. des 11 imbeaux et des 
girandoles qui étaient autant 
qu il avait ai tuées et qu’il aimait 
encore.

...Je ne reconnaîtrai pas mon 
père, se dit Manuel, si sa figure a
changé comme son caractère......
Il y a ici pour cent mille francs 
d bibelots et de tabl aux... C’est 
plus eu nne fois, que le baron de 
Latour d’Halbret n’en a dép- nsé 
en vingt an-» pour son fils?

Il achevait à peine sa toilette 
quand, de la large terrasse sur 
laquelle s’ouvrait ses fenêtres, il 
aperçut son père j qui revenait 
au château, marchant ai.ègre- 
ment auprès d’une jeune femm • 
qui attira tout de suite l'attenti­
on de Manuel ......

Cette femme, grande et souple, 
au visage distingué et pâle, où 

les ardentes lu

ill DYSPEPSIES, GASTRALGIES
Une commission nommée par 

VAcadèmie de Médecine de Parit, 
étudier les effets du Charbon 

que les 
iae. Dyspepsies, Gas- 
eslions difficiles ou

i

•i^ 2

de Belloc, 
Maux d’estom 
tralpies, Dig '? hSeul TOM‘IQUtl remplaçant le JFJEI7 sans 

douleur ni chute du poil. Adopté par les vété ri- 
aire» renommés ; éleveur», entraîner, r».

a constaté

haras, etc.
Cuert.-on rapide et sûre des Boiteries, Fou- i 

lures, Ecarts, Molettes, Yessiyons, Engor- y 
- —. u m TF' ^ gements des jambes, Suros, E parvins, etc. Révulsif T
n ïsi X el Hésoliillf infaillible et sans rival dans les Au- Q
r Asr fftnes. Catarrhes, Bronchites, Inflammations Y
n C*-a 'les Poumons, du Foie, des Intestins, Pleurésies, Hydroplslcs, Rôten- Q
Y Q3 lions d’ürine. Fièvres typhoïdes, etc. w
^ Pansement à la main, eu 3 et t minutes, sans couper le poil.
lé ^3 Dépôts :

V HONTRÈA
St-HYACINTHE, OTTAWA, ET PRINCIPALES PHARMàCiBS DU CANADA.

— Un danger? Vous voulez 
rire?

- Plût à Dieu! Puis je voir 
d’un bon œil cette femme

Aidouloureuses, Crampes, Aigreurs, 
Renvois, etc., cessaient après quel­
ques jours d’usage de ce médica- 

, une ment, soit en Poudre, soit en 
intriguante une aventurière
prendre ici la place de ma mere? dosea. ,.appéiit revientet la cons-

tipation si habituelle dans ces 
maladies disparaît. Les propriétés 
antiseptiques du Charbon de Belloo 
en font ui 
sûrs e
opposer aux maladies infectieuses, 
telles que la Dysenterie,la Diarrhée, 
la Cholérine, la l ièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 

pour prévenir, soit pour 
ir ces maladies.

e flacon de Poudre et cha- 
lolte de Pastilles doivent 
la signature et le cachet du

6
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Paris. MESTIVIER A G>«, 275, rue Saint-Honoré

L : LA VIOLETTE * NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN A Ci».(A continuer)

un des moyens les plus 
t les plus inoffensifs àI! M. LE DR. MCLAREN,

.U I'll' cl u II>in<vo;»nlti«

58 EUE WX.BBRT OTTAWA

Guérit le rhumatisme et autres maladies 
chroniqu' i.

Avis aux Consommateurs
soit 
guér

porter 
Dr Belloc.

En vente dans toutes les phar­
macies. — Prix : Poudre, 2 fr.; 
Pastilles, 1 fr. 50.

Les PRODUITS de la.

Oriza L LEGRAND troqver ces dernièi 
me, le patient co 
une bien cruelle dA VENDRE saivt dans Dearbori 
vé sur le trottoir ce 
un jeu complet; 
compléter ainsi sor 
dans celui qu’il ve 

* il manquait jusler 
carreau.

Quoique relative 
re, M Dameck con 
pérer de jamais tr 
dite carte avant de 
montant en wagoi 
première chose qui 
était 1-3 fameux dei 
saut sur la planch 
exubérante du coll 
tait une carte doré 
qualité qui se fabri 
neuve

Toutefois le préc 
Dameck a mis ain? 
iectionner est, cela 
plus disparates II 
toutes les qualités 
sont liés propres m 

L seuses et chiffoiméi 
p s’il y en a de b seau 
™ bre, car M Damecl 

d’avir enfin son jeu 
s’est pas encore pré 
tail.

207, rue St-Honoré, A JPARIS
nue*: ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ * OR IZA-TONICA * ORIZALINE * SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre **ir leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS S6 VENDENT dans toutes In MISONS HONORACLES M PARFUMERIE et DROGUERIE 
Envol franco de Paris du Oautalofirue illustre

ri

pas trop
avez pa-expliqué s........En quoi
l’influence de cette femme, à 
laquelle vo s vous plaisiez à 
reconnaître autrefois de l’intel i 
genc.; et de la bouté, peut-ell • 
nuire à mon père ?

—Mon enfant, je n’ajouterai 
rie.i de plus à ce quo je vous ai 
dit Vous alb z vous rendre au

Un Piano a un 
prix modéré.

Pour plus am­
ples information 
s’adresser au

Ko 105 COIN DES RUES

York et Dalhousie

h. y
!

amour
V

Le lendemain matin, Manuel 
prétexta une violente migraine 
pour ne point descendre au dé­
jeuner. et, comme la veille, on le 
servit chez lui. Il tremblait à 
l’idee de se rencontrer avec son 
pè e, parce qu’il prévoyait une 
scène, mais ce fut le baron de 
Latour d’Halbert lui même qui 
vint au-devant de cette scène.

—Mon ieur mo i fils, lui dit-il, 
J’espère que vous aurez ass z 
d’esprit pour prendre v >tre par­
ti des changements que vous 
avez pu emarqu r Maison-Fort. 
Je vous ai prié, pir deux fois, de 
voir eu Maria Jordannet antre 
chose qu’une garde-malade et si 
vous étiez doué de quelque pé­
nétration, vous auriez observé 
déjà que cette jeune femme est 
dans une condition inferieure à 
celle qu’elie doit atteudre de son 
intelligence, de son tact et de sa 
distinction.

—Je ne puis voir en elle qu’u- 
dome^ti que.

— Vous avez tort. Depuis 
longtemps, elle ne l’est plus 
pour moi. Elle ne l’a même ja­
mais été, pour mieux dire.

—Qu’est-elle donc?
—Une amie, une conseillère 

dévouée........qui charme ma so­
litude... indulgente et bonne...

—En un mot votre?
Le vieux baron fut sjenué 

comme s’il avait reçu un eooflht
— Vous mentez» monsieur, Ma*

château Vous jugerez par 
même de ce qui s’y passe. Si vous 
trouvez naturel ce que vous allez 

voir, je v jus en fait d’avance mes 
plus humbles excuses........

Ils se séparèrent assez froide­
ment; quelques minutes après- 
Manuel entrait à Maison-Fort....

T .ut d’abord, il fut un peu 
étonné,

Il y avait autour de lui, des 
changements auxquels il ne 
s’attendait pas.

C'e.-t ainsi que le porc lui pa­
rut moins négligé; les feuilles 
n’y couvraient pointles avenues, 
comme autrefois; jadis, même au 
temps où vivait sa mère, lorsque 
lèvent avai* déraciné quelqu*s 
arb.es, il fallait de* semaines 
pour que le b iron prit sur lui 
de les faire enlever, encore bien 
que plusieurs fussent tombés au 
travers des allé s et le3 encom- 
brass nt; mamtenamt tout était 
propre et coquet : dans le fond 
des retraites ombreuses, des grot, 
tes avaient été ménagées, et tout 
autour coulait le clair fil t d’un 
ruisseau qui, d • cascade en cas- 
rejoignait uns pièce d’eau que
M nael ne connaissait pas; deux rayonnalent___________
ou trais statue-,de maîtres mo- des yeux LO&uien<\t6a fpmme, vê- 
dernes témoignait à uu gout très tae aVeC une éiêgwqQt simplicité 
sûr, ornaient la peiouse; le jar hn et de laque.le émane comme un 
avait été bouscule de fond en irrésistiDle attrait de séduc ion. 
comble puis fait gracieux; les ^Cependant, mon père, dit Ma* 
travaux même n’en étaient pas n1|f,j jnqUiet
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Island Homell’est m le C1ÜDR0H GÜYOT
k. —Un staiisticien
I eu lé que tout le lat
! une année, fumé. » 

on le roulait en co 
f ces de diamètre, ft 

pent gigantesque 
| figue de l’équateur 
I trente fois le lour d 

Avee la même t 
I pressé tu Ubieties s 
I rail une tour égale 
! si l’on veut, — à la 

C’est beau la stati 
quoi diable cela ser 

Mystère et table

Stock Farm,
Grosse Ile, Wayne Co., Mloh." 

BAVAOE A FAENUM, PaorRUBToas.

&
SctîÎTS liqueur concentrée, qu'ont 
été faites les expériences dans sept 
grands hôpitaux de Paris, ainsi qu A 
Bruxelles, Vienne, Lisbonne, etc., 
contre les rhumes, bronchites, 
asthmes, catarrhes des bronches et 
de la vessie, affections de la peau, 
dartres, eczémas.....

Le Goudron Gnyot, par M 
composition, participe des pro­
priétés de lfEau de Vichy tout eu 
étant plus tonique. Aussi possède-UI 
une efficacité remarquable contre 
les maladies de l’estomac.

Comme chacun le sait, c'est du 
goudron que sont extraits les prin­
cipes antiseptiques les plus actifs; 
c’est pour cette cause que le 
Goudron Guyot constitue, en 
temps d’épidémie et pendant les 
chaleurs, une boisson préservatrice 
et hygiénique qui rafraîchit et 
purifie le sang.

« Cette préparation sera 
bientôt, je l’espère, universellà- 
ment adoptée.

FREM,
PHZStfcTXXASWRITE FOR PRICB

W&REHOUSS 8. OFFICE? .
Toronto.

intéressante découverte Bm*i,
PARFUMS ESS.0RIZÂ SOLIDIFIES tiou 1

— IMPORTED —
Percheron Horses.

the ret of «be» m 
tation^ Md^registeied

ISLAND HOME
sttueted et the beed of G— lu 

____  ten miles below the City, em

PRÉSEITÊS SOUS F0*«£ DE CIUT3HS (18 ODEUT.S DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour Us parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LEGRAND, Fournisseur de la On* dl Basel*
207, RUE SAINT-HONORt, PARIS 

8, nndtnt dttu tout,, lu prtnolpa/u P,rfum,Hu, PS— ft Drofurtu du Month.
*■>01 nueev ce paru d« mtumM tu.—M

Ex pool tion a Cl

On mande de Pa 
testation s'est élevé» 
de Chicago comme 
l'cxposi; ion univen 
Unis Les Europée 
être des exposants ' 
n’envisagent pas i 
perspective d’un vc 
lier de milles apré 

p NtwYoïk.
“ Le» Américain

ef established repu ti 
Ereoch and Americanm ears

ta
__ . •

C’est seulement rue Jacob, 18, 
Parts, que se prépare leVéHMÜM* 
Gendre» OmreXi

i

L,,Mta'ittihw'tiiiti iniainitanii^ 4i

SANTALoeMlDY
PhsrmoctsD * Paris

les éooulemeni». Trè* ertloace 
dans les maladies de la vessie, 
il rend claire» le* urlnee le» 
plus troubles.

MALADIES DES ENFANTS

SIROPdkRAîFORT IODS
diGRIMAULTl C'\PherBieiiei à Puii
Dtp u n vingt année* us médicament donnt In 

résultat* les plut ramanjuablie dam lu 
ma'ad lis dea en fan U pour remplacer l'huile 
da fl)la da morue et la strop ant scorbutique

et les -hterse* éruptions il* la p.-aa. île U télé 
•ttla visage. Il excitel’aiipftit. to: le* titrus. 
combat la pâleur et U aiuüest* de* chairs et 
rend aux e.ifint* leur rigueur et du'*tt> oato- 
relies. C'eit on admirable mAlkameol contre 
le< croûtes de lait et un eicrilflni !

M

i

*

SP?* emww'wiww

co

•a
ax

ui
T 

itw
 ausu av

u


